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possible ce débat, qui dure déjà depuis 
quinze jours.
li lie veut uas, néanmoins, gêner le moins | 

du monde IThuinrahlu chef rie l’npp silimi, , 
mais peut-être pouirait-ou en venir à une 
entente pour clore le début demain «o r.

L’Imnorable AL LAURIER, apres avoir 
remercié le premier ministre, dit qu’il 
conft-iera de lu chose avec lui demain, alin 
de clore le dei.ai, sinon deni..in soir, au 
moins cet le semaine.

La séance est levée à 12.50 lira.
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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sous le patronage de H. le curé A. La belle

Au profit de 1 Œuvre dee Sociétés liicKCenii^esd^Coloni^.tmn de la province dc^Québcc

- x LIT ONZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

f [MERCREDI, 18 AVf.lL 1888, A 2 HEURES P.M.
SCO,OOP

$1.00 le Billet j
} 20 cls le Billet ;
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NOTAIRES, Etc.
Bloc Hny. rue Sparks. Ottawa, Ont.

Martin O’Oara. C. It.

Kn vente an Biin-im du ( AN IDA f50,000 )
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Valeur des Lot 
Gros Lot : UnFaculté germinative des graince

Il est toujours nécessaire de sans 
îles facultés germinatives des graines 

, I on confie à la terre. Si l’on seine de i 
[.valses gi aines, c'est 

maieur ; il peid 
dvpeii'es qu'il a fail 
sont icdulis : de plus, i 
fourragère, il n'a plus les 
aliinenier se*, animaux d’apres 
l'experieiice lui avait signalé < 
le plus a aniagenx. Que l'on a 
graines et qu’on les pioduise. il 
jours lion de s’assurer si d es i 
..vu leurs facultés germinatix 
gi aines produites, cela 
lenient lorsqu'elle» ont ete r 

at m e défavorable.
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Germination des céréales
%AVOCAT, Etc.

Bureau : 11) rue l.lgin, Ottawa.
ient des graines n'est 
pour qu elles germent, 
que l< H ceféales.le ble eut re 

it en .in- el.es ou cil gerbes 
année» humides, que le sarrasin 

tes. Les gn.im s 
H>ure lèvent très 

irrégulièrement, les plant en souillent beaii- 
c.iiip de la seelieiesse, le prnduit que l'on 
obtient est ineei tani. Pumquoi n’eu serait- 

ih de même des autres plantes, dont le 
eloppeineiii est ROIiinis n ht même loi 
nielle f Le tr.-Ile inc n liât et les navels 

•pilon. Nous axons vu ties 
ensemencement» tie ces pin me- executes 
sur des sois non labourables, nous avons 
pu les comparer avec d ani it-w laits sur ries 
sols ameublis, cl ces derniers nous 
paru l’emporter et de beaucoup hui- les pre
miers pour la régularité du la récolte et 
l'abondance de» produits.
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KuinUwrLiuit'dc1 viiicngl.llot(iie aul es xil.e» umerii limvs i ou avons i uiscdegu mica i < biinlsMin- 
vûb dan-, noire état, nous sommes en niS-mre de garantir en 1ère anti-faction. Nu ouvriers sont 
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giaudes délits de fer écartées.

Toute grn.ne.apres la germination,exige, 
pour se développer et prospérer un »ol 
meuble. Voila un fuit que l'on peut for 
1er d'une maniéré générale, mais le riegre 
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ie avec l.x nature de la graine : plus le» 
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ETAGUNDRY & POWELL
AvocKt», Solliciteurs, Etc. 
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F. C. l'uxxell./ rthur w . OundrjManufacture do Porks, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

l'n assortiment i!t e - lus romnlcia île* lignes 
siiiv.in.es uni-..mn moi.t e i mans: l'.irn-s. 
Cuas-iK. Jnioiisles. Moulu, c-, H.ai c .ers. l a. tes. 
I) mves. i uni eaux, Rri.s c lot.uUx d uru.v
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» profoiidrmeiii. 
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lu tige est plu» longue, traversera 
plus grande couche de terre ; le» lèves pour 
la même raison, réussissent enfouies a une 
certaine profondeur.

L
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s-mèmes. 21 11 67-1

Avocat». Solliciteurs, Notaires, etc.
se pour la Cour Suprême, lu l’arlemuni 
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F. S.—1.000 paires de Patins de tons prix

COMPAGNIE MANU! ACTUBIERE DEARGENT A PRETER-----a o. 'téi'oup-igc! et si ia.;o (le tou1 es dos- 
i„. L’endio l a mei.L-ur inurche dans laW. O. McKAY

B. B. EDDY & CieChambers, Ottawam isn untario « 
Kempt voie, unares et Ta- R. THACKRAY. P. opriétftiro. 

Hure m. -N I, Rue Spark ». Ottawa.
Importateur île Vins.
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OKU. K. KlIlD
•• L’HOTIOL Bit lli:i n:u ” t'or.njxlon téléphonique.

Agent! pour les Cornu er.-ani» de Huis. (LIMITEE)
'wæM140, 118 et 450 rue Sussex

INCORPOREE EN L’ANNEE 1*83ETABLIE EN L’ANNEE 1854.LINDEN 6c COLE
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114 RUE RIDEAU Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d’emballage,
t roux era des pvlloier v ■ et fo mires dn
.............. t- 1 es quo capo s el ill into Ut

eu seal, mou ou do Per e. nui .Ion d'1 Rilss.v. 
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Vêtements
Aux Conditions les pus Fav f-b'.ei

Enseigne de la grosse Tan ière.r paux opposes a 
lion du travail 
par des majoré 
500 a 1,000 voix 

Providench, 
l’Etat, aujourd 
les républicain 

rite sur le

-----MAGASINS:------
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Tapisseras, Peintures, Huiles, Eic
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POMPES FUNEBRES Je puis assurer que men as
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late Glas*)LAURhNT DUHAMEL

Conditions t Au comptant seulement

e vote lotiChariot neuf, très élégant. I • plus beau dans 
toute la cited O tawa 4ETAL D MARCHE BY.

Assortiment < o pie. des meilleures via 
du m u elle d Ottawa. En gruseï en détail : mou 
ou, p ire. saucisses, clc. x online par lu passe. 
11. met su fera un devoir de saii.-f ii.e les 
pratique- qui vaudront b.ou l’iionvi vr de leur 
bieiivvihuut yaUOuiL. e.____________ 1 12 ai-»»
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J. SENECAL
JOHN SHEPHERDP. O’REILLY

MAISON SÏMOÜÏGÏ
Wm. HOWECoin des rues York et Iiallionsio
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exécutés

j $2*27, Rue Rideau, Ottawa
Act:

New-York, 
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Figure, les IMiiius, lu Peq.ii et le 
Teint en général

Crf me de Miel et d'Amcnde de Hinds, Gelée d* 
Uoncombres et de Lose» et Mvlodci ma.

Un assortiment <oinplet e nouveau des arti
cle» de toileue vi de. sn- venant d être reçu.

Nouveau magasin île \ ins. Liqueurs et Epiceries
des nies Sussex et Clarence,

M. Loyer tient con-iamment u son m ignsin 
taut i o <i'd lon-tituc ia lir.m d vpiceriee .ans»e» 
moindios detail-. Il vsm rv par »a u omplu nt- 
lent ion et sa cou ri. i n- envois le pillihc. meriiei 
une la.gu pari de pa.louage. 21 11 ai-la

102 et 101 rvb Rideau NOUVEAUX MEUBLESVins. Liqueurs. Kau-do-Vie et Cigare Impor 
ié - de premier choix.

VENANT D’ETRE REÇUS Nk?'Jugez par vous-mèuio en venant nous faire
iG. PHILBERTHARRIS &. CAMPBELL W. E. BROWN R. A. McCORMtCKAfX mm DU S FORT ! MANLFACTUUIEH et MAKCHAN

New-York, 
navire ’* Eifii.'

IMPORTATEUR CHIMISTE KT DliOUUlbTENotre no'ix eiu dépoi de miuh oi. maintenant 
en vvi.ib.. ma a n .uv m u-i-i > r *o uX.'o m .r. -o 
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PARLEMENT FÉÜÉliÂL
d’une maniéré «i franche vale 
mieux que h-s observations Inronvena 
que le premier ministre m'a faites l u

M. MILLS fait observer que l’on devrait 
produire la corn-spoiidaiiee du air Lionel 
Sack ville We»t afin que l'on sac lie qu. la 
sont les articles portés sur la liste de ceux 
tjui^ «ont entrés en franchise aux Et Sta

ll félicité l’Iionorable ministre des finan
ces de n’avoir pas suivi la même ligne rte 
conduite que ses prédécesseurs et ajoute 
que le gouvernement a dû céder au cougivs 
américain ; ce que le gouvernement n'a pas 
voulu faire pour le Canada, il l'a fait dans 
l’intérêt des Etats-Unis.

M. PATTERSON (H. 
quels sont les art ici 
en fianchise, en vert 
seil #

Sir Ch a

nt beaucoup

CHAMBRE DES COMMUNES

SÉANCE D'HIER

La aéance est ouverte à 3 heures.
Projets de loi

L’honorable M. THOMPSON dépose un 
bill pour amender la loi concernant la pu
nition des prisonniers coupables de haute 
tiaiiison.

Le ministre de la justice explique que 
l'on propose par ce bill d'assimiler cette 
lui a lu lui anglaise et d’abolir la coniisca- 
tioii des biens dans le cas de liante trahi- 
B1.11 et d’en confier I administration a des 
personnes oui rendront compte de leur 
gestion aux proprietaires, aines que ceux- 
ci auront purge leur sentence. Une somme 
sera re..ervee pour réparer les domiiiag. s 
causes par les cou pub es.

Le bill est lu pour lu première fuis.
L'honorable M. THOMPSON dépose un 

bill pour amender le ciiapltre 8 des statuts 
revis, s, intit ule “ Acte concernant 1 elec
tion des membres de lu Chambre des com
munes."

Ce bill, dit le ministre de la justice, est 
à peu près semblable a celui que l'on a dis , . 
cuté I aunce dernière et qui a été bien uc j’.1'." 
cueilli par cette chambre.

Un propo-e d'adopter cette clause de la 
loi anglaise qui permet n un depute dont 
les agents auraient, hors sa connaissance 
el sans su participation, ollert de la bois 
non aux volants, ou exercé une influence 
indue, de prouver que ces actes ont été 
commis satiH non autorisai ion et bois sa 

sauce et d'empêcher ainsi que son 
ne suit invalidée.

du fiili décrète 
ombie Au| 
ips une cel

ant) désire savoir 
ie« qui seront entres 
u de l'arrête du Con

ries TVPPER répond que l'on 
permettra l’eutree di-sarticles que le gou
vernement américain aura inscrits sur la 
liste de ceux qui sont admis aux Liais-, 
Unis sans payer de droits, apn s un il aura 
été démontré nu gouverneur général eu 
conseil que ce ch iigemcnt n été fait.

L • ministre des finances blâme l'iionora 
député de Both well de chercher, par 
langage, a tromper le peuple et a lui 

croire que le gouvernement ne desire pas 
favoriser, à des conditions équitables, les 
relations commerciales entre les deux
^ Sir Charles répété et démontre en m me 

ips en donnant des détails au sujet de 
rogation du traite de 

l'on s'est toujours montré en 
change de» produits naturels 
uuriu et les Etats-Unis.

L'honorable M. Milchell ayant fait obser
ver que le premier ministre avait déclaré 
l'autre jour que le gouvernement n agirait 
pas dans l'intérêt du pavs en adoptant une 
telle mesure, le ministre des finance» ré 
p'iqiie que sir J0I111 ne s'était pas *ervi de 
cette expreie-ion, mais qu'il avait répondu 
que le gouveineineni s'occupait du cette 
question.

S'il y

iprocite, que 
laveur de re
entre le C'a

élection 
Une clause 

lions dan» la Cul 
lieu en même te 111

que les élec-

y a eu quelque malentendu à ce 
sujet, c'est moi uni suis blâmable, ajoute 
le ministre des finances.

Avant que la question ne fut 
j.- n'avais pas remarqué ce qui » 
au emigres. Les députes de 
m’ont adressé des félicitât ion», mais s'il y 
a quelqu'un de blâmable, e’e*t certaine 
ment mol. J'aurais d-» suivre les délibéra
tions du cong.es des Etats-Unis, mais me» 
occupation» m’ont empêche de le faire 
pour cette fui».

Je ferai remarquer qu’il «e présente de» 
difficultés que les deputes de la gauche ne 
semblent pa» comprendre. Ainsi 
lire des articles mentionnés dans 
tut» se trouvent les graine» de toute sorte, 
.-t bien une la • lau«e de l'Acte de 1K7U soit 
susceptible d'être i 
nicres, m
grailles de toute espece, 
clause de I Acte dans son sens c

Quant a I mge, le gouvernement ann-i 1 
caiu 11 n-iluit ie» droits sur ce grain de 15 
ci» « 10 cl», m iis ils ont hausse considéra 
bleinent les droits sur le 11» 1 It, ce qui e»t 
très rielavuruble aux fabricants de malt au 
Canada.

l.e president du comité des voies 
mojens a soumis an congres un projet 
loi qui intéresse beaucoup le Canada et le 
gouvernement, avant d'aller plus loin, 
préféré attendre et savoir ce qu'il ad vieil 
(ira de ce projet de loi. Je crois que celte 
mesure, après avoir été modifiée, devien
dra loi. Dans ce cas, je proposerai au par
lement d'adopter des mesure» nui facilite
ront davantage l'échange des produits nu 

e!» entre les rien

Un propose aussi de suivre les dispos! 
lion» de lu loi anglaise quant à la de quali
fication «les personnes qui se seront ren
dues coupables d actes «le corruption loi s 
d une élection. Ces person lies seront pii 
vees, pendant quelques animes, du droit 
de toll r « t 11e puniront remplir aucune 
charge dépendant de lu Couronne ou du
** Diverses clauses s’appliquant au scrutin 
et 01 donnant comment l'on dévia procéder 
lorsque les boites de»linees a recueillir 
les bulletins des volants se trouveront, 
égarée».

M. MILLS—Est-ce que ce hill renferme 
-e touchant la publication des 

rapports d élections <
L honorable M. THOMPSON répond que

. soulevée.

nu nom 
no» »t a

une dan
nterprétée de deux ma 

ms avons exempté «le droits le» 
prêtant la 
plu» large.HT WRIGHT demande 

rime élection 
rteur nomme 

s que l'Ora

Richard CAI 
décrété que I

raisoiim

s’il est 
sera émis <>u 
dans nu delai
leur aura ••uns son mandai f 

L'hmiorable M. THOMPSON—Il n’y n 
rien de décrété a ce sujet.

Eu réponse a M. Trow, !«• ministre de la 
Just ice dit que les bulletins devront elle 
Imprimes sur du papier épais alla que l'un 
ne puisse «leçonvrir en faveur de quel 
diriat le» électeurs auront vote.

Le bill est lu pour la premiere fois. 
L'honorable M. THOMPSON Uepi.se un 

bill pour amender le cliup. 13d des statuts 
révisés concernant la punition, le puidon 
et la commutation des sentences des cri 
miiiels, afin que les dispositions «1e celle 
loi s’appliquent aux territoires du Nord-

Le bill est lu pour, la pre 
Le miniaire de la justite 

bill pour amender la loi 
marques de

ruppoi

t

;Eu réponse a qu •i |U.-s observations de 
M. Davies, qni demande que la «lepèclie 
adressée n sir Lionel Sack ville West soiliniére fois, 

dépose aussi un 
concernant les 

commerce frauduleuses.
«push ions de ce lull sont sembla 
Iles «le la loi passée par le parle 

ment, imperial en 188/ et que toutes les 
colonies anglaises ont été priées «l'adopter.

L Inm.-table M. Tuompsou explique que 
cette loi a ete adoptee a la suite d'un con
gres des puis»anees qui s'est reuni la pre
miere loi» a Paris en 18»3 et la seconde 
fois â Rome, en ls8d. A ce con
gres étaient représentes la Helgiquc, le 
Brésil, la France, T Angleterre, le Guale 
mala, l'Italie, les Pays-Bas, la Norvège, ie 
Portugal. Suim Domingue. la Serbie, l'Iis- 

, la ÜUede. la Suisse, lu T 
Les pays qui 11 

ont approuve pius la

ble. istre de» finances repi 
objection a produire celleaucune

' (Vite communication, eu nate du 3 avril, 
se lit comme suit :

“ A sir Lionel Sack ville West,

loi

blés â ce

“ Aussitôt apres réception «le copie de 
voire dépêché a lord Salisbury, reii 
le mémoire du secretaire «1 Tit at «lu 
lie.lient américain ayant trait 
articles admis eu franchi»

1 il a été décrété par un arrête du 
que tous les articles mentlo 
entrés en 
clamatldn 
chain iiumer
gouvernement canadien at t

ilermant.

a certains 
Hints U ni».g ,

unes seraient 
»e au Canada. Une pro 

â cet. ellet paraîtra dans le pro 
rro delà (iazt ttr 0(tictrlh. Le 

end que le 
adopte des me-

franchi
unisie et lesEmis® U ni» 

représentes 
cisimi du congres. 

En premier lieu, 
te, le droit d

'rdVr
goiiveriicment américain 
suras dan» le même sens."

M. WOOD (UiMckville), dit. que les rc 
marques du prem er ministre, I antre jou 
s'accordent paifuitemet avec «-elles 
ministre des finances a faites 1 
et qu'il ne s'est pas Irompe dan 
prélat ion de l’Acte de 187U.

M. CH A RI.TON fait 
position a droit â ^1 a

intenter 
pour so 
11 tierce
es qui auront etc enro

ls! re de la 
poursuites 

r contreaccorde par ce nui 
les marques de con 
s'applique qu'à cell

;protege

. s son inter-gis|i
venu«1 lieu, les personnes qui auront 

possession «les marcliandises pui 
une lausse marque du cou 
obligees de prou v, r qu’elles 

ces marcUttiidisea de bonne loi et 
dans le bill de lramier personne.

est décrété que toute personne accusée 
enfreint la loi concernant les tau» 

ses marques de commerce subiront u n 
procès sommaire au lieu «l être 
accusation devant un jury, 1 
ollre beaucoup d incouvéuie 
poursuites de ci 
Des manda 

à domicile 
pourront 
nouvelle 
ques de comme 
passent a ia «lu 

Le bill

«il)»erver que Top 
reconnaissance du 

pays pour avoir soulevé cette question et 
eiiii êclie, par là. les Etats-Unis d'user de 
représailles, si le gouvernement ne «'était 
pus conformé aux «lisiH-sit ion» de l'Acte «le 
l»7i), bien que, suivant lui. la clause dont 
ii s'agit ne soit pas imperative, mats facul

hir John A. MAC1) 
s -nt lorsque le délia
j’en al entendu assez pour comprenilre que 
les deputes de la gauche veulent exploiter 
cette question à leur pi o lit.

L'honorable dépiné qui vient de pre 
la parole a dit que l'opposition avait 1 
a la reconnaissance «lu pays pour 
soulevé cette question ; je liai am 
objection à accorder aux honorables d 
lés de la g niche le mérite qui leur appar
tient, mais je leur ferai remarquer, cepeii 

«jue certains ai t clc». les graine», par 
exemple,- ont «-le exempté» de droits en 
18s3 et qu’ils n'ont jamais songé a en par
ler. (Ecoutez ! Ecoutez !)

Je n ai p'-int enieu.lu 
norahle minisl re des finance-, ma s je suis 

1 qu il n'a rivuditqui ne s’accorde 
que j'ai dit moi même l'autre

11 tierce se

dit
procedure qui 
unis dans les

3NALD—J'étais 
t n commeiu-

ni)
uai*

elle nature 
«s autorisant «les perquisitions 
seront unis et des mesures 

• adoptees, en vertu de la 
les fauiloi, pour saisii

ice ou empeclier qu'elle 

u r In première fois.est lu po.
Le tarif nméricniu

Sir Ricliard CARTWRIGHT demande 
au ministre des finances si 011 
1 ai tcnlion
de loi depose au congres 
ces jours d.rniei» touclu 
franchise au Canada d’ail 
admis aux E ata-Unis sans pay. 
et si le gouvernement se propose 
quelque mesu.e a ce sujet /

Sir Charles Tupper-En ré pou 
interpellation, je dirai qu on n u 
le, d'une maniéré ofllviel-e, l'ail 
gouvernement sur ce projet «1e It 
été soumis au congres des 
parce que 1.1.1 a cru proOab.ei 
Canada n’étaii pas dis 
conditions auxquelles

1 du gouverii.-ment sur le projet 
«les Etats Uni»
ant ! entrée « u le «li»cours «le l’iio

t-rde droits, 
te d'adopter

se à cette 
pus lippe- 

leuiioii «lu

convaincu

I .'honorable M.
Pi.uaiKURS VOIX—A l onlre !
L honorable M. MITCHELL 

vous-même !
Sir John A.

interruption grossière, tr s gnmaieie.
M. HESSON—Il n’eu lait jamais d'au-

rlie aucune linpori am-e nu proc«*«l 
d 1 député «le Northumberland, 
les exnressioiiH dont il 
jour et démontre que le» ne. 
gam be 11e e.mt pas fondée».

Le lendemain di 
pela l'at

MITCHELL—Oui.
— A I ordre ! A l'or«l !

Unis 

uplir le»

Verneinent amerleain apn » a> o.r modifié 
soi. tarif. Si tel eut le ca», je crois que le» 

sures que le gouvernement canadien a 
ptees feront disparaît recette fausse im- 

pre»sioii et que ce projet de loi sera retire.
Vu que j’eiai» alisent l’autre jour lorsque 

celle question o»i venue sur le tapi», que 
l’on me permette «le faire olmener que le» 
membres de cette enambre, tant ceux de la 
droite que ceux «le la gauche, se sont tou 
jour» prononcés en laveur du libre «*clinnge 
de» produits naturels entre les deux pay ». 
Depuis l’abrogation du traite de réciproci
té. 011 s'est toujours montré dispose a faire 

l ce qu'il était possible p >ur que ce 
tu fut renouvelé ou au moms, lacln.se 

impossible, pour obtenir le libre 
échange des produits naturels entre les 
deux pays.

Le gouvernement du jour est encore 
dans b-s mêmes dispositions et l’honorable 
député d Oxford-Sud n'ignore pas que du 
moment que sir Lionel Sa. kville West 
nous a annoncé que le gouvernement amé
ricain avait dégrevé certains article» men
tionné» dans l’Acte de 187SI, par un arrête 
du conseil, ces arti« les ont été ajoutés a la 
liMe de ceux uui sont admis en franchise 
au Canada.

L'amliassadenr anglais à Washington, 
Lionel Sack'Tile West, a ete informe 

ui a dû être porté aussitôt a a 
rnement américain, 

nous somme» 
e que les deux

MACDONALD-Voilà une

po»e a
A. MACDONALD, qui n atta 
importance au priH.-«‘degms»i.-r

de la

n rtu «lé al, une dépêche np 
pela l’attention du gouvernement sur le 
fait que les droit» sur des grnim-s « 
fruits d'une certaine espece a-aient «*t«* 
aboli». C'est le premier avis officiel que le 
gouvcriiement ait reçu.

L’autre jour, j'ai lait observer qt 
serait pas sage d'exempter de droit» 
tide en particulier pour le ». ul ava 
des EiatR-Uui» et au détriment de :

,1e le répété aujonid Imi. Snp 
posons, par exemple, que le gouvernement 
américain nous demande d admettre le» 
oranges en frandiise et refuse d'admettre, 
aux même» conditions, les pomme» «le 
terre récoltées au Canada, est ce qu'on ne 
trouverait lias à redire si nous faisions 
ri-oit à cette demande ? Je vite le fait pour 
démontrer que la clause est facultative et 
non impérative.

Aujonid liuiqne le» deux gou ver 
s'occupent de la question, il est a 
qu'il en résulté 
râble de prod ni

M. IVES dit qu’on a tort d'essayer à 
faire croire que le gouvernement canadien 

peur des menace» du «-oiign s améri
cain et que c e»t pour cela qu’il a cédé. 
Ce a e»t de nature à donner une pietre idee 
do ( anaria.

M. SOMERVILLE prend la parole et «e 
sert d'un lang gj si inconvenant à l"adrvs»e 
du député de R elunond et Walle qu'il est 
rappelé à l'ordre par le president de la 
chambre.

Il retire l'expression dont il «'est servi.
Apre*quelque» remarques de sir Ricliard 

CARTWRIGHT, la motion d’ajouruemeut 
est retiree.

M. O’BR

accusations

u'il 11e

industrie».

nements

ra un échangé pin» con»idé- 
ts naturels entre le» deux

•d1: fait
COipiai<»ance du g.
Celui ci sait maint 
disiiosés
partis ont approuvé de tout temps.

Sir Ricliard CARTWRIGHT—Je regrette 
beaucoup qu«! l'honorable ministre des 
finances fut absent la semaine derniere.

L'honorable M. MITCHELL dit qu'il dé 
Biie aussi > ITi ir ses félicitations au minis 
tie de» finance».

Sir Charles T UPPER- Je suis heu 
de voir que ITiono.able député de Non bum 
bei laud ne trouve rien a redire au sujet de 
la ligne de conduite suivie parle gouver
nement en cette circonstance ; toutefois, 
j’espere qu’il se dispensera de me - féliciter 
aux dépens de mes collègues.

L'honorable M. Mitchell—M. le Prési
dent, je désire ........

L'honorable M. Chapleau—A l’ordre ! A 
l’ordre !

L'hrmorable M. Mitchell — L’honorable 
S.-cretaire d'Etat se trompe, je voulais 
adresser de» felicitations a l'honorable mi 
nistre des finances.

L’Iionorable M. CHAPLEAU—Ce 
pa» dan» l’ordre.

L’Iionorable M. MITCHELL — Dans ce 
ca», je proposerai l’ajournement du débat.

Je trouve que le» explications que l’ho
norable ministre des finances a données

1 « liant que 
la politiqui

Il EN reprend 
e la réciprocité c

se prononce aussi 
parle jusqu’à »ix In 

s le» di-sav

le débat 
commère»i Ion dI.-;

se prononce mm 1 
M. HAGGART 

le même «en» et 
démontrant tous 
sulleraient de Tu nton comme.c

seconde lec- 
M. Ilaggart

A la séance dn soir, après la 
turc de plusieurs bills privés, 
termine son dmcours.

Il est suivi de M. Bowm 
re en faveur de la 
chard Cartwright.

L’honorable M. L

an. oui se décla- 
sltion de sir Ri-

AUR1ER propose l’a
journement du débat.

Sir John A. MACDONALD fait observer 
qu'il serait desirable de clore aussi tôt que
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